
nation. Point n'est besoin de décrire en détail combien John
Maynard Keynes a contribué à exprimer clairement le rôle du
gouvernement dans la réglementation de l'activité économique
en sa qualité de garant du contrat social implicite, aux dépens de
ses propres finances plutôt que pour chercher à les enrichir.

Certes, le droit et l'économie ne sont pas les seules
disciplines qui suscitent l'évolution des structures
socioéconomiques modernes. Il faut au moins y ajouter les
sciences politiques. Mais l'interface entre le droit et l'économie
est d'un intérêt particulier pour le présent chapitre. Et c'est cette
interface que j'aimerais réellement approfondir en rapport avec
le monde du commerce.

La convergence du droit et de l'économie dans le commerce

On peut légitimement dire du commerce international qu'il est à
l'origine même de la pensée économique moderne depuis ses
premiers frémissements à la Renaissance en Europe à son
premier véritable épanouissement au siècle des Lumières. Par
exemple, l'un des premiers textes économiques modernes
reconnus comme tels a été écrit par Thomas Mun, de la
Compagnie anglaise des Indes orientales, pour défendre la
pratique commerciale de cette société qui exportait de grandes
quantités de capitaux pour faire des affaires à l'étranger. Le titre
de son ouvrage, England's Treasure by Foreign Trade, écrit aux
alentours de 1630, parle de lui-même. Cet ouvrage comporte
une description sensiblement complète des principes de la
balance des paiements au niveau international, qui ne
nécessiterait qu'un rajeunissement du style linguistique pour
sembler tout à fait contemporain. Certes, une grande partie des
théories antérieures à celles d'Adam Smith défendaient les
pratiques du mercantilisme; mais il faut également préciser que
les principaux ouvrages précurseurs de l'économie moderne, y
compris ceux d'Adam Smith, avaient pour but premier de
critiquer le mercantilisme. David Ricardo a clairement exprimé
sa théorie de la rente foncière, pour laquelle il est
principalement connu aujourd'hui. Cette théorie a trouvé sa
première application dans le débat au sujet des lois britanniques
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